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/•'OiOfi.scr par w% tanin tpttmitêti la 
journée du premier moi s'est deroalcv 
dans notre mie aiec un cairm: tmpres* 
sionnont. 

La majorité des usines avaient fermé 
leurs; portes et si ce n'est les sept usines 
tepotttrt, où tout occupes envVon cinq 
n.ille ouvrier-;. Ir i homaqc a été com
plet. D'Importantes mesures niaient 
iti prises pour faciliter la liberté du 
travail. 

Lefebvre Sophie. Lenglet Jules . Lepers 
Alphonse. Leplat Ltévln. Ltenard Désiré. 
Locquet Albert, Loens Arthur. 

Mme Macs, née Toys Marie, Mangin 
Joseph, Meerland Félicien, Mlle Mercier 
Antoinette. Mme Meseelln. née Beuscart 
Hélène. Mme Mlchlels. née Delebarre Ber

ne Molin Gustave. Muehery Henry Otra-
ge Edouard. Pluquet Emile. Mlle Pollet 
Juliette, Potteau Georges. Mlle Pycke Ma-
thilde. Rama Alois, Mlle Rol l laen Marie. 

L l F I L M DE LA F t T I DU TRAVAIL 
A ROUBAIX 

KN II VI f : Le gonflement du 
ballon « Ville-de-Roubaix », plaoe 
M M 

AU .MILIEU : La délégation M 
dirigeant vers le monument Jules 
Guesde. 

EN BAS : M. LEBAS déposant 
une gerbe au pied du m o n u m e n t 
Jules Cuesde. 

\i>ui d'ailleurs un compte r endu ilé-
mue des d iverses manifestations de 
la tournée : 

LA Rr.Mist: r>K D I P L Ô M E S 
M \ MEDAILLES l'I TRAVAIL 

A 10 h. 45, A la sali» Pierre de Roubaix, 
*> l'Hôtel de Ville, «ut l ieu la remise de 
diplômes d'honneur aux Médaillés d u 
Travail. 

Quelques 135 vieux travailleurs des 
deux sexes, qui recevaient e n ce jour le 
p lus beau témoin de leur vie laborieuse, 
s'étalent rangés dans la salle, accompa
gnés de leurs familles. 

Sur l'estrade avalent pris place le Con
seil municipal et l 'Administration m u n i 
cipale, présidée par M. Lebas, maire, e n 
touré rie MM. Dupre. Sory. Verbeught. 
adjoints et Duhamel , secrétaire général. 

M. LfcBAS. en une al locution très bien 
sentie , souhaita la b ienvenue aux Mé
dail lés du Travail. 

Jadis, d l t - l l . la distribution ordinaire 
des Médaillés d u Travail, se faisait le 
14 Juillet, mats 11 y a dans notre ville un 
tel monde de vieux travailleurs qu'il a 
fa l lu songer à faire deux distributions. 
Le Jour d u 1er mal . fête même d u tra
vail, ne pouvait être mieux choisi pour 
l 'accomplissement d'une tel le besogne. 

Le Conseil municipal , avec ses remer
c iements d'avoir agréé ce Jour, vous 
adresse ses fél ic i tat ions pour la modeste 
récompense qui vous échoit , e t qui est le 
fruit d'une vie entière d e travail e t de 
labeur. 

Cette récompense qui vous est due et 
qut vous convient particulièrement, ne 
répond pourtant pas ent ièrement a nos 
désirs, nous vous souhai tons que la Ré
publ ique joigne à la médaille qui n'est 
qu'un symbole, des avantages un peu 
plus substantie ls . 

Nous venons d'entrer dans la période 
d'application de la loi des Assurances S o 
ciales . Cette loi n'est pas parfaite, une 
réforme est nécessaire. Nous souhai tons 
que les prochaines modif ications qui s e 
ront apportées, soient faites au bénéfice 
de ceux qui ont consacré une longue exis
tence au travail. 

Une coupe de Champagne fut alors of
ferte à chacun des ass istants et M. 1» 
Maire leva son verre en espérant pour 
chacun une vie heureuse résultant d u 
travail fourni. 

A l'issue de l 'al locution de M. Lebas. 
14 médail les de vermeil, accordées pour 
50 années de travail, furent remises à 
leurs bénéficiaires e t 101 médail les d'ar
gent pour 30 ans de services rendus f u 
rent ensui te distribuées. 

Nous donnons c l -dessous les n o m s des 
bénéficiaires 

Voici d'ailleurs la liste des médail lés : 
MÉDAILLES DE VERMEIL 

(50 ans de services) 
Catoire Henri (vermeil e t argent! . Six 

Emile (vermeil et argent) . Boduln Pierre. 
Derbaudrlnghien Jean. Desbarbieux Jean-
Bapstste. Qhesqulère Arthur. Qydé Char-
Isa. Masurelle Henri. Mulliez Jean. Nut te 
Oélestln. Parent Henri. Tonnel Modeate. 
Mme Vsnnleuwcnhulxe. née Chevallet 
Louise. Verhoest Richard. 

MEDAILLES D'ARGENT 

(30 ans de services) 
Mme Acquart, née Catoire Jeanne. Mme 

Adam, née Coraelts Marie. Adens Alfred. 
Al lonclus François. Mme Anclaux. née 
Pecqueur Léonle. Baclet Charles, Bau-
d u l n Jules . . Mme Vve Baveye. née Baert 
Octavle Bayard Adolphe, Bayart Arthur. 
Beckaart Jean. Mlle Becquart Cécile, B é -
hlels Léopold. Berger Etienne. Mlle Blacq 
Clara Bossaert Georges. Brulols Théophi
le Csilswaert A n n s n d . Mme Carrette. née 
Pottier Mlle Catrlce Céllna. Chocreaux 
Léon Corne Jean-Bapt is te . Crawat Cons
tantin, Crop Edouard. Cuvelle Henri. Dap-
sens Henri. Declerc* Emile. Mlle Decraene 
Marte Dsclorie Léon. Dégrève Victor. D s -
lannoy Jean-Bapt is te . Mme Delattre, née 
Destombes. Deibecq François. Mlle Deles-
ciuse Marie Delmotte Alfred. Mme Del-
planque. née Malfalt. Den Auwer Pierre. 
Denaux Alfred. Denise Auguste. DerycXère 
François. . „ , _ 

Mlle Descamps Armandine. Mlle Des-
canaps Madeleine. Desruroaux Emile. Deus-
•ST Alphonse Devlaene Auguste, Devos 
M l m . Dornez Joseph. Mme Dubois, née 

IsTillot Dubosquelles Edouard. Mlle Du-
gauquler Marie-Louise. D u h e m Alphonse 
Mlle Duprex Virginie. Mlle Duquenne Cla-
•tm, D u r e u Gustave. Mlle Dutot t Jeanne. 
Fleury Victor. Forment Henri. Oevers 
François. Qodeloose Arthur. Mme Orlmon-
pont . née Vossaert. Mme Orlnaonprex. née 
pasbarbleui , Hancq August in . Hemans 
jaan-Bapt ls te . Herwant Daniel . Hlspard 
Auguste . Huys Souverain. Jansen Eugène. 
Kete ls Charles. Mme Klnd. née Delepler-
r», Landmsnn Louis. Leclercq Ferdinand. 

- Adolphe. Leoonto «mi l e . Mlle 

Sabbe Camille, Sabbs Gaston, Mlle 6 a -
gaert Marie. Sayet Gilbert, Segers Charles, 
Soudan Alphonse. Splleers François, Spi l -
thooren Phi lémon, Staes Arthur, Telr-
ilnck Charles. Vandecasteele Paul. Van-
dxomme Alfred. Vanhecke François, Mme 
Vannorden, n é e HoUsmart Marie, Mlle 
Vanseymortler Marie, Vanateenktste J u 
les. Mme Verbecque. née Pattyn Esther. 
Verhaegbe Alphonse, Verllnde Dominique. 
Verrlest Alphonse, Mme Vve Vervaecks, 
née Bent ln Eugénie. Vllette Arthur. Vi se -
minck Pierre, Mme Vonck, née Hornaert 
Maria, Wattccamps Alphonse, Ysembaert 
Charles. 
LE PELERINAGE DES SYNDICATS AU 
i m i l l l i m H I DÉS VICTIMES DU TRAVAIL 

Fidèles à une vieille tradition, les s y n 
dicats adhérents A la Confédération G é 
nérale du Travail, se sont rendus hier m a 
tin au cimetière, pour se -ecuei.iir quel 
ques instants devant le Monument élevé 
par la ville de Roubaix aux vict imes d u 
travail, e t formula des vœux pour e n l i 
miter le nombre. 

Vers 10 h., un cortège groupant environ 
1500 membres se forma boulevard de 
Belfort. •> 

Ayant à sa tête le groupement vélocipè-
dlque local « La Pédale Ouvrière ». il se 
rendit à la Nécropole emmené par la F a n 
fare « La Paix », qui sur tout le parcours 
exécuta des marches funèbres. 

Il avait la composit ion su ivante : P é 
dale Ouvrière, couronnes de la Bourse 
du Travail, du Syndicat des Tramways, 
des Syndicats confédérés, les membres du 
Sport Ouvrier Roubalslen. les drapeaux 
d u Parti socialiste, d u Syndicat textile, du 
Syndicat de la Métallurgie, d u Syndicat 
du Bâtiment, d u Groupe Flamand. Des 
délégations des divers syndicats suivaient . 

Les membres du cortège se réunirent au 
cimetière autour d u sépulcre des Vict i 
mes d u Travail. 

Après que les différentes gerbes eussent 
été déposées. M. Dhont . secrétaire d u S y n 
dicat de la Métallurgie, prononça u n d i s 
cours dans lequel il regretta la carence 
des Pouvoirs publics à rendre Justice aux 
médail lés d u travail dans leurs revendi
cations et dont voici la teneur : 

s Fidèles aux engagements pris le Jour 
de vos funérailles, nous venons chaque 
premier mal remémorer les acc idents qui 
se sont produits durant l'année écoulée. 
Nous continuerons à lutter e n vue d'ap
porter quelques améliorations dans la 
vie des veuves e t des orphelins d u tra
vail. 

» Depuis le Congrès de 1910 u n résultat 
a pu être obtenu et no tamment grâce à 
l'Intervention d'un député d u Vaucluse. 
nous avons e u quelques satisfactions. 

t Mais 11 nous faudrait une réforme 
complète de lot e t l'orateur proteste avec 
véhémence de l'Inertie de la commiss ion 
sénatoriale qui e n est chargée depuis 
deux ans. 

» Les vict imes d u travail ont , d l t - l l , 
droit aux mêmes avantages que les v ict i 
mes des autres cataclysmes, e t n o u s s a u 
rons leur taire obtenir justice. 

» L'an dernier, le nombre des victimes 
d u travail é ta i t de 1.406, cet te année 11 
est de 13.337. C'est autant de malheureux 
qui auraient d û pourtant être rémunérés 
selon leurs mérites. 

Cependant, cont inuons le combat e t 
n o u s obtiendrons l'amélioration d u sort 
des vict imes d u travail, s 

LA RECEPTION A LA MAIRIE 
A midi quinze. M. Lebas. maire de R o u 

baix entouré d u Conseil municipal , reçut 
dans In salle des délibérations, les repré
sentants e t délégations des syndicats affi
liés à l s C. G. T. 

Au n o m de tous. M. Dhondt présenta u n 
cahier de revendications ayant tout spé
cialement trait à la période de chômage 
que la populat ion ouvrière traverse e n ce 
moment . Les syndicats demandent égale
m e n t l 'application de la loi de sept h e u 
res e t de la semaine de 40 heures. Le 
mahler cont ient également certalnea d o 
léances e n oe qui concerne la loi sur les 
Assurances Sociales qui e s t plutôt boiteuse 
e t par laquelle d e s ouvriers, travaillant 
encore malgré leur grand âge, e n sont Irré
médiablement exclus. Cette loi e s t boi
teuse A ce sujet e t devrait subir quelques 
modifications. Les syndicats croient que 
leurs efforts seront couronnés de succès 
afin de donner sat isfact ion à tous les tra
vailleurs. En ce qui concerne les acciden
tés du travail A, qui lee patrons secordent 
cinquante pour cent des salaires, l es s y n 
dicats sol l icitent que la prime des Assu
rances sociales so ient également payées 
sur la base de 50 %. M. Dtoondt termina en 
sollicitant l'appui de l 'Administration 
municipale, afin d'obtenir satisfaction 
aux revendications ouvrières, e n souhai 
tant la construction prochaine de la f u 
ture Bourse d u Travail, e t e n adressant. 
au n o m de tous les groupements u n cha
leureux merci a l 'Administration m u n i 

cipale qui a toujours fa i t écho des jus tes 
revendications des ouvriers. 

Au nom d u Conseil munic ipal . M. LE
BAS. maire de Roubaix, remercia M. 
Dhondt de l'entière confiance qu'il v o u 
lait bien lui accorder e t que le Jour d u 
premier mal , II recevait toujours avec 
plaisir, les représentants de s syndicats 
ouvriers. H les assura de son ent ier d é 
vouement e t promit de transmettre ' a u 
Gouvernement le cahier de revendica
t ions déposé e n ce Jour de fête d u travail. 

Les grandes l ignes d s oe cahier de re 
vendications s e résument comme s u i t : 

!• Améliorations de l a loi de s Assuran
ces Sociales, dans le cadre de la loi mais 
s a y apportant les modif icat ions n é c e s 
saires af in d'y mettre u n » mise a u point 
exacte ; 

3* Congés annue l s payés ; 
3* Journées de 7 heures e t semaines de 

40 heures. 

Il causa ensu i te de la construct ion de 
la nouvel le Bourse d u Travail, quest ion 
sur laquelle le Conseil munic ipal e s t e n 
tièrement d'accord e t ne soulève aucune 
objection A ce sujet . Cette réalisation sera 
mise, s o u s peu, e n vole d'exécution e t 
l ' inauguration officielle aura vraisembla
blement l i eu s u début de mal 1932. ri 
exposa ensui te la crise qui plane actue l 
lement, d o n t les ouvriers s on t les pre
mières vict imes e t qui dev ient vraiment 
compromettante vu la ques t ion d e baisse 
des salaires. Le m o m e n t n'est pas venu 
pour cela, d i t - i l , surtout en ce t te période 
où le coût de la vie ne baisse pas. Au 
sujet de cet te application, il f i t u n exposé 
de la s i tuat ion dans les puissances é t r a n 
gères, n o t a m m e n t e n Ital ie o ù les salaires 
ont é té sens iblement réduit sans provo
quer, pour cela, une baisse d u coût de 
la vie. En Allemagne, marne s i tuat ion , 
après avoir réduit les salaires, le chômage 
s'est fait terriblement sentir, sans, pour 
cela, apporter une certaine amél iorat ion 
dans le coût des produits al imentaires . Il 
est, ac tue l l ement quest ion d'une seconde 
baisse de salaires : cet te déclaration vient 
d'être faite par les groupements chrét iens , 
qui son ttrés modérés e n ce qui concerne 
la pol i t ique e t la l iberté de c h a c u n des 
adhérents. 

Ces preuves de crises devraient être les 
meil leurs agents Init iateurs prouvant que 
le m o m e n t n'est pas venu de modifier 
quoique ce soi t e n ce qui concerne les 
salaires. Les organisations patronales s on t 
pourtant d'accord sur ce point qui , m a l 
heureusement n e concorde p lus avec le 
coefficient d u coût de la vie établ i par la 
Commiss ion départementale qui examine 
le prix de tous les articles, e n su ivant 
méthod iquement la hausse o u la baisse 
de c h a c u n d'eux. Il faut , remarque-t-11, 
que les salaires correspondent au coût de 
la vie e t so ient e n rapport avec le coef
f icient nouveau. 

Avant de terminer, 11 assura a tous les 
groupements représentés, que l 'Adminis
tration munic ipale é ta i t toujours prête A 
collaborer avec eux e t d'appuyer ferme
m e n t leurs revendications, comme elle l'a. 
d'ailleurs, m a i n t e s fols prouvé. 

Après ce t te réception, u n Imposant cor
tège se forma pour se rendre a u m o n u 
ment. Jules Guesde, rue de la Gare, où 
M. J . -B. Lebas déposa une gerbe de fleurs 
ornée de palmes. En quelques mots , il 
inc i ta les membres présenta A vénérer la 
mémoire d u disparu qui fu t le père et 
l ' init iateur des doctr ines ouvrières. 

LNE MANIFESTATION COMMUNISTE 
Les communis t e s ont organisé hier leur 

tradit ionnelle promenade. I ls se groupè
rent place de la Gare, où u n » délégation 
d u groupe de Lannoy s'unit aux mi l i tant s 
Roubalslena. 

U n cortège se forma e t défi la par la 
rue de la Gare, la Grand'Place, la rue 
Pierre Motte, la place de la Liberté, o ù i ls 
passèrent au nombre de 700 environ, lea 
rues d u Collège, d u Nouveau-Monde, de 
l 'Ommelet. de la Vigne. 

Ils se rendirent A la Prolétarienne où 
u n meet ing fut tenu, durant lequel c inq 
orateurs prirent tour A tour la parole. 

Le service d'ordre f u t assuré par MM. 
Dsemettre. commissaire central ; D a n t u n . 
chef d» la Sûreté ; Duval. capitaine e t 
Blanchond, adjudant de gendarmerie ; 
Same, capitaine dee gardes républicains. 

Durant la n u i t de Jeudi A vendredi, des 
mi l i t an t s communis te s , prof i tant de c e 
q u e par su i te d u chômage d e s tramways 
à l 'occasion d u 1er mal . aucun courant 
ne parcourant les trolleys, o n t accrocé des 
pancartes rouges A ceux-ci . 

Ces banderoUe» rouges rédigées e n Hon
grois e t e n Français portaient l ' inscription 
« Réal isons le front un ique dans la l u t t e c 
avalent été accrochées aux angles des rues 
du Grand Chemin e t de l'Alouette, de 
l'Aima e t Henri Carette. de l'Epeule e t 
Watt, place Chevreul. 

Elles furent enlevées psr les so ins de 
gardien» de la paix. 

L'AFBRS-MIDt 
Les vieillards des Hospices Barbleux e t 

Blanchemall la o n t é té particul ièrement 
bien traités. 

Le m e n u qui leur fut offert fut varié, 
abondant e t particul ièrement arrosé. 

Une pet i te fête charmante fu t organi
sée A leur in tent ion dans la salle dea fêtes 
de la rue de l'Hospice. Très nombreux ils 
sa divertirent forts des attract ions qui 
leur furent présentée». 

A 13 h. la Grande Harmonie et à 19 h. 30 
la Concordla-Harmonls exécutèrent sur 
1* Grand'Place de» concerts qui ret inrent 
longuement l 'attention de leurs nombreux 
auditeurs. 

En de nombreux points de la ville, d i 
verse» sociétés se produisirent aussi A la 
satisfaction générale. 

LES FÎTES DE GYMNASTIQUE 
Diverses fêtes de gymnast ique furent 

mises sur pied, e t d'une part. Place de la 
Nation, la c Roubals lenne » et d'autre 
part Place Edouard Roussel 1' t Anc ien
ne », exécutèrent des mouvements qui 
plurent fort aux spectateurs attirés par 
le programme qui leur éta i t offert. 

La Grande Fanfare e t la Fanfare Delat 
tre, par leurs excel lentes exécut ions re 
t inrent l 'attention des amateurs pendant 
les laps de temps laissés entre l 'accomplis
sement des divers exercices. 

H A L L I F L I P 0 , la kilo : Baisse bourra 
18 fr . ; extra 19 fr . U et 10 f r . 50. Gruyè
re 15 fr . Hollande • f r. ; Chocolat M fr . ; 
Biscuits g fr . 60. Sardines Rde baisse. 

LA BOISSON 
MAUVAISE 00NSCILLIERE __ 

Hier après -mid i , u n e affaire, qui atti
ra u n e f o u l e d e p e r s o n n e s d é c i d é e A 
mettre e m p ê c h e m e n t A l 'act ion de la 
po l ice , s 'est d é r o u l i e rue d e T o u r c o i n g . 

P l u s i e u r s i n d i v i d u s a v a i e n t c o n s o m 
m é u n e te l le q u a n t i t é d e b o i s s o n s al
coo l i s ée s , qu ' i l s c a u s a i e n t d u s c a n d a l e 
sur l a v o i e publ ique . L a po l i ce Inter
v int pour r a m e n e r le c a l m e , m a i s l e s 
poivrots n e l ' entendirent p a s de cette 
oi c i l le et s e rebe l lèrent c o n t r e l e s re
p r é s e n t a n t s d e la force publ ique . A u 
c o u r s d 'une l égère et courte bagarre , 
l ' agent de p o l i c e Marcel R o u s s e a u reçut' 
u n v i o l e n t c o u p de p ied s u r l a m a i n 
dro i t e . 

Il l a l l u t l ' in tervent ion de Quelques 
autres po l i c i ers pour r a m e n e r les éner-
g u m è n e s à l a ra i son . D e u x d 'entre e u x 
furent m i s e n éfat d 'arres ta t ion . U 
s 'agi t de Ju l ien et Maurice S e y n h a e v e , 
â g é s r e s p e c t i v e m e n t de & e t 18 a n s , 
t ous d e u x d o m i c i l i é s e n Be lg ique . 

CHAQUE MATIN 
Préparez rapidement votre déjeuner avec 
le JOLTA, Cbocolat-Menier e n poudre. 
Versez le JOLTA d a n s l'eau touillante et 
laissez bouillir deux mimites.voua obtenez 
une tasse d e véritable chocolat au lait. 

L E S I N C O N V E N I E N T S 
D E L ' I V R E S S E 

Noël P a r m e n t l e r , 38 a n s , pe intre , do
mic i l i é 167. rue d e l 'Aima, a i m e cares 
ser l a d i v e boute i l l e m a i s n e c o m p t e 
pas trop s u r s o n c o u r a g e , c a r il s o n 
toujours l a poché g a r n i e d ' u n revolver . 

Au c o u r s d ' u n e d e s e s sor t i e s , après 
avo ir bu p l u s qu' i l n'est s a g e , 11 sortit 
f r o i d e m e n t son a r m e et e n m e n a ç a les 
p e r s o n n e s se t r o u v a n t d e v a n t lui . Heu
r e u s e m e n t , la po l i ce interv int pour ra
m e n e r l e c a l m e «t embarqua, l e n e r g u -
m è n e q u i s e r a c o n d u i t a u P a r q u e t d e 
m i e . • . 

UN VIOLENT INCENDIE RAVAGE 
UN DÉPÔT DE BOIS 

TJn incendie d'une e x t r ê m e vio lence 
s'est déc laré h ier soir, vers 33 heures , 
d a n s u n entrepôt de bols, s i tué 5, quai 
de Wattre los e t a p p a r t e n a n t A M. Léon 
Delsal le . Le feu, qui semble avoir pris 
naissance' d a n s l e bureau s e t rouvant A 
l 'entrée d u chant ier , s 'étendit avec u n e 
grande rapidité d a n s tout le m a g a s i n . Ce 
fut , vers 33 heures , que d e s personnes 
a y a n t e n t e n d u des ' crép i t ements , s e ren
d irent c o m p t e qu'un incendie vena i t de 
se déclarer d a n s l 'entrepôt et prévinrent 
auss i tô t les pompiers . 

E n a t t e n d a n t leur arrivée, l e s habi 
t a n t s d e l a cour Wal leran, qui longe l e 
dépôt de bois e t composée de seize m a i 
sons , furent aver t i s d u danger qui les 
m e n a ç a i t . Surpr i s d a n s leur sommei l , 
ceux-ci se sauvèrent , s o m m a i r e m e n t vê
tus e t après avoir en levé c e qu'elles pu
rent , a l lèrent s e réfugier d a n s l e s mai 
s o n s d u vois inage. 

Q u a n d l e s so ldat s d u feu arrivèrent 
sur les l ieux, l ' incendie faisait rage. S o u s 
l e s ordres d e M. l e capi ta ine Craye, Us 
m i r e n t auss i tôt s ix l ances e n batterie, 
a l i m e n t é e s par l e s e a u x d u cana l se trou
vant à proximité e t combat t i rent vai l
l a m m e n t l e f léau qui m e n a ç a i t de s 'éten
dre aux m a i s o n s vois ines. 

Après une h e u r e e t d e m i e de lutte , l e 
f eu put ê tre local isé e t tout danger d'ex
tens ion étai t dé f in i t ivement écarté. 
N é a n m o i n s , l e f eu fa isa i t r a g e et l e s 
f lammes , d'une c inquanta ine de mètres 
de hauteur , m o n t a i e n t vers l e ciel. 

U n e foule nombreuse , accourue sur l e s 
l ieux, fut m a i n t e n u e par le service d'or
dre dirigé par M. F i scher , commissa ire 
de police d u 5e arrondissement . 

Vers u n e heure d u m a t i n , le feu dimi
n u a d' intensi té e t à l'heure où n o u s m e t 
t o n s s o u s presse, l e s pompiers s on t tou
jours sur l e s l ieux et con t inuent à déver
ser des flots d'eau sur l e foyer. Le dépôt 
de bois, a ins i que le bâ t iment abri tant 
les bureaux d a n s lesquels é ta i t en fermée 
l a comptabi l i té , u n e grande quant i té de 
bois, s o n t e n t i è r e m e n t détruits . Jusqu'à 
présent , les d é g â t s n'ont p u être évalués , 
m a i s il est permis , toutefois , d'estimer 
qu'ils a t te indront plus ieurs centa ines de 
mi l l e francs. 

Par su i te d'une fâcheuse erreur, quel
qu'un fit appel aux pompiers de Tour
coing, m a i s à l eur arrivée sur l e s l ieux, 
vers minuit , i ls n'eurent p a s à intervenir', 
le feu s e m b l a n t ê tre localisé. 

En T. S. F. raccord est parfait. 
car tout le monde sait 

qu'il faut an poste » U E N M O N • 
POl II AVOIR SATISFACTION 

WBWHEMHION^^c!^11 

et 86, Grande-Rue, * ROUBAIX 

r9 * \ * - PICON 
ETAT 0 I V I L 

Naissances . — Robert Hanssens , rue 
Beaurewaert , 8 ; Alfred Al lewaert , ruo 
Cuvel le . * 6 ; Marie Hou l l i ez , r u e Fran
k l in , 145; S t a n i s l a s M a n i s z s k . r u e Ber
nard, % ; Henrie t te Gaiftet, m e et 
cité. Montgoi f ier , 16; Made le ine Dabe , 
rue Lafonta ine , 9. 

TRICOTS de LAYETTE, CADEAUX 
FILATURES de la REDOUTE, HOUBALX 

Décès. — Marie Derk, Vve Hvghebaert, 
76 a n s , rue d e Hal le , 11; J a c q u e s S o -
brie, 2 jours , rue Jean-Bart , C. Vande-
n o s t e n d e , 7; Marie Fack, ^p . D é m e t s , 
4? a n s , rue de Condé , 113. 

Pompes Funèbres Gôn1*», 4*, r. Sébaslopol 
Rx. Organisation compl. de convois . T.38C 

DUBOIS, Tailleur 
3», PLACE FAIDHERBE. ROUBAIX 

COMPLETS sur mesure depuis 280 francs 

UN ACROBATE FAIT UNE CHUTE 
OE SEPT METRES 

Au cours d e l a représenta t ion d e 
l 'après-midi , d u Cirque Pourt ier , h ier , 
a l 'h ippodrome, u n acc ident s'est pro
d u i t 

Les W v n i h i e r - B r u n e t , c o u p l e d e tra
p é z i s t e s se l ivra ient , pour la première 
fo i s à Roubaix , à l eur exerc i ce d e 
vo l t ige . 

A un cer ta in m o m e n t , le c o u p l e se 
t rouva i t a l a part ie tout a (a i t supé
r i eure de l 'h ippodrome . L a f e m m e s'ac
crochai t par les p i eds à u n trapèze et, 
r enversée , s o u t e n a i t o n a u t r e trapèze 
a u q u e l é ta ient s u s p e n d u s des a n n e a u x . 
A ces a n n e a u x , M. W y n c h i e r montra i t 
s e s ta lents . S o n e x e r c i c e éta i t presque 
t e r m i n é q u a n d il l â c h a pr i se et v int 
s 'abattre l o u r d e m e n t s u r l a p i s t e de 
l ' h i p p o d r o m e , c a r l e s t rapéz i s t e s tra
va i l la i ent s a n s filet. 

L'artiste fut i m m é d i a t e m e n t re levé 
p a r le» m a c h i n i s t e s et s o i g n é par M. 
la d o c t e u r Bernard, i l porte d e s c o n 
t u s i o n s a l ' é p a u l e franche, et u n e frac
ture d u p o i g n e t gauche . 

Cet accèdent a c a u s é p a r m i l 'ass i s 
t a n c e d u Cirque l 'émoi q u e l 'on i m a 
g i n e , 

BOCK MEYERBEER Roi. 
.des Rock* 

M E S E N T E N T E 
Les carac tères ne p e u v e n t p a s tou

jours s 'accorder et bien s o u v e n t l a per
f ide d i scorde s ' ins inue en tre l e s mei l 
l eurs -unis . La preuve e n e s t f o r m e l l e 
p u i s q u ' u n e d i s c u s s i o n a s sez o r a g e u s e 
a r o m p u l 'accord entre Victor A . . , 5Ï 
a n s , concierjre, rue d u Grand-Chemin , 
et F e r d i n a n d M... 58 a n s , m a g a s i n i e r , 
d o m i c i l i é n i e Emi le -Moreau. Etant à 
b o u t d 'af fuments l e s a n t a g o n i s t e e n sont 
v e n u s a u x m a i n s et M. André , c o m m i s 
sa ire d e po l ice d u 1er a r r o n d i s s e m e n t , 
pour faire l a p a i x , a dû réd igé procès-
verba l à la c h a r g e d e c h a q u e b c l l i c é 
rant . 

AU C0LISEE 
Vous ires gratuitement I 

En faisant vos achats aux Halles 
de Roubaix, le plus grand centre de 
l'Alimentation. 
Réclames vos tickets dès ce jour 

BOUCHERIE DEBRUYNE 
Halles Centrales, iv» 171 à 174 

LANGUE DE BŒUF 7.50 le 1|2 kil i 
ENTRÉE G R A T U I T E 

L'Union des Commerçants des Halles :ait 
savoir que les numéros rt-dessous gâtaient 
nne entrée gratuite au Cotisée : 
7M« 74SS 7611 78tî SW4 SJ83 8029 8080 
9780 9397 9183 9550 10G31 10S39 10356 10970 
PV71 
II est rappelé aux personnes en possession 

de tickets qu'elles doivent les conserver 
pour le tlrsff* de fin juin donnant droit 
aux lots expost's au Coliséo et offerts psr 
l'Union des Commerçants des Halles. 

G e o r g e t t e 
CONFECTIONS POUR DAMES 
6. rue de l'Epoule. ROUBAIX 

1 A B O B A T ' H I t E D ' A N A L Y S E S 
Volet les relevés mensuels comparatifs des 

analyses industrielles qui ont été faites pen
dait le mots d'avril : Eaux. 5 an. ; combus
tibles. 40 an : matières grasses, «t an. ; fi
bres. U an. ; fils. 48 an. ; tissus. 130 an. ; 
produits tinctoriaux. 24 an. ; approvision
nements divers. 29 an. Total : 3»1 an. — 
Avril 1930. 234 an. : avril 1929 : 246 an. 

r t l D I C K TOUTES LES CHANSONS 
w i n i w n Maison spécialisée 
Rue de l'Ommelet. 113 bis. ROUBAIX 

UN FAIT ACQUIS 
Le succès du complet mesure à 280 fr. 

s'affirme grandissant chez R. LOYER, 
•45. rue du Chemin-de-Fer. ROUBAIX. 

Sociétés et Comités 
(XECIÏ.IA ROUDAISIENNE. — Samedi, à 

CO h., au stèfre, répétition des choeurs du 
cinquantenaire, M Fanyau sera s u pupitre 
a, M h 15. 

FLEURS ARTIFICIELLES STERILISEES 
Fabrication Irancaise, 1». r. do Nord, Rx 

CERCLE STMPHONIQCE DELEZENNE -
Répétition demain dimanche a 9 h. 30 au 
local. Nouveau programme t t étude. 

PAPIERS PEINTS 
Toiles cirées Balatum, Couleurs prépa
rées à la cérusc. Rlpolin, Vernis. Maison 
César FRIANT. 7L rua Jutes-Guesde, 
ROURADJ. 

WATTRELOS 
La Fête du 1er Mai. — Favorisée par 

un soleil pnntunier, la Fête du Travail 
u connu a Wattrelos un succès éclatant. 
La fêle lui ainoruvc la veille par une dis
tribution du gâteaux a u x enfants des 
écoles communales cl une distribution de 
bons dm viande asrx indigente de la com
mune. Le matin du 1er mai, deux con
cours de pigeons voyuguuis , organisés 
pur • L'Espérance et le lYogrès » uvec 
le concours de lu \ i l i e , obtinrent leur 
succès habituel. Durant la mutinée, des 
jeux do dés, trou-mndninc, de bou'.es d 
concours de chants d'oiseaux, donnèrent 
dans tous les Quartiers une certaine ani
mation. A 10 h., au Crétinier, eût lieu .'0 
russemblement des sociétés locales parti
cipant au aorlégo, cl vers 11 heures, par 
les rii'js do Tourcoing, Pierre Catteou, 
el les défilèrent aux sons de joyeux pus 
redoubles au milieu d'unefoide enthou
siaste. Arrivé sur la Grande-Pince, le 
cortège défila devant l'Administration et 
le l'/Oiiscil mnnicipnl réunis sur le perron 
de la Miwrie et se disloqua après avoir 
contourné la Grande-Place. 

A l'issue du cortège, un meeting eut 
lieu sur le kiosque. Où M. De Brabanuer, 
,'nljoint au Maire de Roubaix. délégué de 
la C.G.T. parla a la loule .de la vie chère 
e l de la naisse de s salaires. 

Après les remerciements de M. Paid 
Lamarque. les délégués des sociétés se 
rendirent A l'Hôtel de Ville, où, après un 
vin d'honneur, ont. lieu le t irage des pri
mes, entre les sociétés ayant participé au 
ourlet**, 

La l i e prime de W0 francs échut h 
f E s s o r rougo du Crétinier : la î e , 150 fr.. 
il I>a Musique Municipale ; :V> 100 fr.. aux 
Enfants de lu Lyre : t e 7» fr., .Section 
des Poilu* d'Orient : 5. H0 fr., I.a Pa
triote et la fie i'> II'., I A Renaissance 

Ghorulc. 
I.après-midi. — A t.'i h., une course 

vélocipédique était organisée par te Sport 
Ouvrier Watlrelosien et réunit de n o m . 
brenx amateurs. Le départ du circuit qui 
Comprenait' deux fois le tour de la ville, 
soit 30 kilomètres, fut donné au O è t i -
nier. Cette course, dont ninis donnons 
les résultais ci-dessous fut suivie, sur 
tout le parcours, par de trèa nombreux 
amateurs. 1. DebrauwéV Georges : S. Né-
nin Raymond ; S. Debrauwer Lucien ; 4. 
Jansscas Henri ; 5. Delahousse : 6. l'mlal 
7. Burchraeve ; 8. Ponlhieu, etc. etc. 

A 15 h., grande snlle de la Maison du 
Peuple, pleine à craquer, un grand con
cert artistiquu gratuit étai l donné aux 
syndiqués wattrelostens e t qui fut un 
grand suesès . A partir d e 1C> heures, une 
tète do gymnast ique fut donnée n i e Miri-
bel. par « I-a Patriole • : au Bas-Chemin 
par1 « \JX Gauloise » et à la Cité Florin 
par « l .es Pupilles de l 'Humanité ». 

Des concerts et aient donnés à P 2 r , , r 

d-> 17 h. 30 au Laboureur par L'Union 
Chorale et Les Enfants de la . Lyre. ; au 
Hnnt-I.ipvin. par La Ccecilia et la Mu
sique Municipale. 

Les démonstrat ioas gymniques et les 
conrerts-festivnls furent suivis par un 
nombreux auditoire qui ne m é n a g e a pas 
ses bravos A 20 h. 30, sur le kiosque 
de la Grande-Place, un brillant concert 
était donné, devnn». une foule nombreuse 
par La Renaissance Chorale et La 
Philharmonie du Crétinior. Pour clôturer 
dignement la feto du Travail , un grand 
feu d'artifice était donné à 22 heures, sur 
la place du Moulin, noire de monde . 

Contait dM Prud'hemmM. — 11 a éé pro
cédé a la revision des listes électorales pour 
le Consed des Prud'hommes. En voici les 
résultats : A. Section Industrielle : «re ca-
téfforie 100TT électeurs ouvriers. 11 électeurs 
patrons ; 9e catégorie. 9.038 électeurs ou
vrier' H électeurs patrons t 3e catégorie : 
"19 électeurs ouvriers. 1.1 électe rs patrons. 
le catégorie 4tt électeurs ouvriers. 3S élec
teurs patrons : l e catégorie. 1.44.1 électeurs 
ouvriers. 51 électeurs patrons : 8e catégo
rie 161 électeurs ouvriers, ta électeurs pa
trons ; 1» catégorie, 119 électeurs ouvriers. 
19 électeurs patrons. Totaux : 5.4«s élec
teurs ouvriers et 901 électeurs patrons, soit 
en tout ri«66 électeur* 

B. Section Commerciale : ire catégorie, 
:s98 électeurs employés, .M» électeurs patrons, 
î e catégorie, 54 électeurs employés. 93 élec
teurs patrons. Totaux : 9M électeurs em
ployés. 8â électeurs patrons, soit en tout 
«64 électeurs. 

Le nombre total es électeurs Inscrits en 
1931 est de S.M. En 1800, il y avait r>.8M 
électeurs, soit une augmentation e 434 élec
teurs pour 198t. 

Comme II a été décidé dans les réunions 
des Jeux ont lieu tous les dimanche dans les 
divers cafés des quartiers, le programme 
étant fortement chargé, ft seul fin de don
ner satisfaction à tous, le Comité prie les 
commerçants de vouloir bien doubler leur 
zèle pour subvenir aux charges cjul feront 
le succès de leurs quartiers. 

Les jeux du dimanche 3 mat ont lieu 
dans les cafés suiranls : MM. Nucl Camille. 
100. rue Courbet : Laviéville, 119. rue KHS-
ber ; Limpens. 57. rue A.-France ; Schaeck, 
53, rue Courbot. Croix. 

WASQUEHAL 
La. Fê te du Premier Mai. — La fête 

d u travail s'est passée d a n s le p lus grand 
calme. A ce t te occas ion, l 'administrat ion 
munic ipa le avai t fai t distribuer des la 
veille, de s g â t e a u x e t d u choco lat aux 
e n f a n t s de s écoles . 

Les vieillards, inf irmes et incurables 
ont partic ipé à une distr ibution extra
ordinaire de pain et viande. U n hec to 
de tabac a é té remis à c h a c u n des vieil
lard-hommes. Les ass is tés d u bureau de 
bienfaisance o n t reçu & domici le des 
bons de pain-

Remise de Dist inct ions . — Le m ê m e 
jour, à 9 heures 30, a eu l ieu à la sa l le 
de s fê tes de la Mairie, la cérémonie offi
ciel le de remise de décorat ions , diplô
mes , médai l les par M. Henri Détail leur. 
député-maire , entouré des m e m b r e s de 
la munic ipal i té . 

Médai l le d'or du Travail . — MM. Mol-
len Pierre, Louis Mercier. A. Lemaltre, 
Pierre Derasse , Henri S o u d a n et Mlle 
Nolf. 

Médai l le d'argent d u travail . — Mlle 
Dhal lu in . MM. Vandeput te J.. Haage D., 
Deglorie G.. J. Vandewal le , P J . Coucke 
J. Liagre. E. Deleu, M m e Robaeys, A. 
D u h e m . G. Verhaeghem, V. Blot , N. Clé
m e n t . I. Vandebrouck. J. Prouvost, A. 
Lemaltre,. Ad. Duynslaeger , M m e Bri-
sac, M m e Vangysghem. M. A. Lambert , 
M m e Roolens , Mlles Denis , , M. Nolf, 
C. Nolf, MM. H. Soudan, B. François , 
F . Woi lon. V. Cornélls, A. Dekxi . J. Le-
febvre. H. Swynghedauw. P. J. Doricq, 
C. Haeck, E. François , L. Seynave , C 
Thiérens , L. Mercier, P. Derasse, A. Ver-

gracht . Vve Darras, M m e Cornélis, Mlle 
Wattel . MM. M. C. Vanrumboclce. L. 
Desprest , H. Desreux. P. Leveugle, E. 
Passebecq. A. Verbruggc, H. Desauw. 
J.-B. Lecoutre (hérit iers) . 

M. Pierre Butin-Selosse . cult ivateur, a 
reçu l e d ip lôme de Cheval ier d u Mérite 
Agricole. 

MM. Ch. Buffat . Ernest Sadones , Al
fred Lagache , Elle Flahaut . Kléber Mil le 
et J.-B. Schwaderlé . o n t reçu le d ip lôme 
de médai l l e de la Mutual i té . 

M. J.-B. Lepers, président fondateur 
d e l a fanfare de Wasquehal , a reçu le 
d ip lôme d'Officier d'Instruction publi
que. 

Dip lôme de Médail le d'honneur d u 
travail. — Mlle Mathi lde Wattel , M. H. 
Dekock, Emile Bernard, Auguste Bo-
quillon. Anatole Brisac, M m e Carette , 
Vanhael lemeersch , MM. Alfred Dubus, L 
Tiers, Adolphe Vercruysse. August in 
Wattel , Cyrille Fagnart , Désiré Haage , 
A. Verbrugge. C. Vanrumbocke. E. Paa-
sebecq. Pierre Leveugle, H. Desreux,. 

En remet tant les dist inct ions à c h a 
cun des bénéficiaires. M Détai l leur, de-
puié-mairc, eut un m o t a imable pour 
c h a c u n des nouveaux médai l lés auxquels 
11 présenta ses plus vives fé l ic i tat ions a u 
n o m de l 'administration munic ipale . 

Durant toute l a mat inée , de s j e u x po
pulaires se sont déroulés d a n s l e s di
vers quartiers de la commune . 

D a n s l a soirée la fête s'est c lôturée 
par un grand bal public donné sur l a 
place des Boers, par un groupe de mus i 
c iens de la Jeune France . 

ASCQ 
Contributions directes. — Le Contrô

leur des (J'iitribiitions directes sera es 
Mairie, aujourd'hui samedi 2 mai, de 15 
a 17 h. 15. à la disposition des eontri-
bu.iMes pour y donner tous renseigne
ments . 

Chiiire d'affaire». — La perception du 
dul fre d'affaires se fera le mercredi 4> 
îivti. de « h. 1/1 à 10 h 1/S, chez Mme 
veuve l lenno. 75. n i e Marceau, et de 
»* h. l . ï à 10 h , che ï M. Ronsse, 17, ruo 
Colbert. 

Tourcoing 
B U R E A U X .: B u e f i d è l e Lehoncq. à T O U R C O I N G — Té léphone 9.85 

D E P O T D E V E N T E : M, R o c Mot te (En face le Condi t ionnement ) 

LAJOURNËEDUPREMIERMAI 
%**f>*>%*Vt>%a>««nVev*syaya>%«/s>«/*>i«/s> 

M e s s i e u r s l e s C a f e t i e r » , 
attention ! 

La, Porter 39, la bière b r u n e à h a u t e 
dens i té , a e u u n s u c c è s i n c o m p a r a b l e 
à l a Foire de Lil le . Les cafe t iers qui 
veu len t s 'assurer le p r i v i l è g e de pré
senter à leur c l i en tè l e cet te mère hors-
c lasse , p e u v e n t s 'en procurer , à défaut 
d'entreposi ta ire local , en écr ivant 
d i rec tement a u x Brasser ie s de Mau-
beuge à Maubeuge . T é l é p h o n e 91, Li
v r a i s o n à domic i l e f ranco , par ca i s s e 
de 50 boute i l les . 

CROIX 
Mort subit*. — A u cours de l a journée 

d'hier, u n entrepreneur de p o m p e s funè
bres de Croix, M. Jérôme R u m m e n s , 37 
ans . P lace de l a Liberté, est mort subi
t ement à l a su i t e d'une congest ion céré
brale. 

Le d é f u n t é ta i t anc ien combat tant , 
membre de l a Fraternel le dea Combat
tants Roubals iens e t d e l'Union arti
sanale . 

Le décès a été cons ta té par M. le doc
teur é i e r e n t . M. R u m m e n s é ta i t père 
de deux enfants . 

Sui tes mortel les d'un accident . — Nous 
avons re laté l 'accident survenu ces t emps 
derniers rue de l a Gare à Croix. 

U n septuagénaire M. Pierre Bezières 
78, rue Victor H u g o à Roubaix , fut ren
versé e t gr ièvement blessé par u n e auto
mobi le pi lotée par M. Georges Leray 
56 ans , négoc iant e n papiers, 148, rue de 
la Gare à Cro ix . • • 

L e vieil lard fut i m m é d i a t e m e n t trans
porté à l 'hôpital de la Fraternité où 
l'opération d u trépan lui fut pratique. 

En dépit d e s so ins énergiques qui de 
puis lui furent prodigués, le malheureux 
a succombé hier des sui tes de «es blés-

LE CINÉ M0DERN DU BREUCQ 
MrNlTT i FRIBCO,avec Mac Laylen 

MON AMI DBS 1N0BS 
TARZAN 17* épisode: 

Séances Samedi et Dimanche 

rats» *** SMtartlsr» samt-s>ierr» st «re l t . 
Blsneh» — Tout dernièrement eut Itéu 
l'élection de 1» Bêla» »t de M» demoiselle* 
d'honneur. 

Le Tuttatl a iti tête dmnfuient. An-
emi incident reurettabtc nen marqua 
le déroulement, cependant l'avenir est 
lourd de menaces, et la diminution des 
salaires q u i fait suite au rhômaac, 
inoite a la prudence. On. ne satt de 
quoi demain sera fait, ce oui tempère 
u n peu la joie de cette fête qui est 
ausst un peu la fête du » Renouveau ». 
comme les - Allumoirs » sont l'image 
de l'hiver. 

Le* festivités avaient été organistes 
sur toute l'ttendue de la ville, avec le 
concours de In Municipalité et des Co
mités de quartiers. 

LES CONCERTS 

D e u x remarquables audi t ions furent 
données . L'une, par l 'Harmonie Munici
pale, dirigée par le Maître Niverd, au 
square de l'Hôtel de Ville, à 11 heures . 

Le soir, de 20 à 21 heures, la Frater
ne l le -Harmonie Dhérin , s o u s la direct ion 
de M. Louis Catteau, d o n n a u n superbe 
concert Grand'Place. 

LE GALA D U G Y M N A S E 

L'Administrat ion Munic ipale avai t or
ganisé au G y m n a s e , p lace Saint-Jacques , 
une m a t i n é e de gala qui obt int u n réel 
succès , t a n t à cause d u choix des inter
prètes que des morceaux interprétés . 

Nous y a v o n s applaudi success ivement 
l 'Orchestre des Amica les Laïques, dirigé 
par M. J. Mail let («Allegro», d'Andrieu) ; 
le Rieur fantais i s te AndréaJ's, de l 'Em
pire, de Paris ; Les Porrias, contorslon-
nls tes sensat ionne l s d u Cirque Roya l de 
Bruxel les ; le comique Alfrédy, de l'Eden 
de Par i s ; l e s Astrill's et leurs ch iens co
m é d i e n s ; les a m u s a n t s comiques musi
caux d u Wintergarten, de Berl in ; Flor-
vil, une vedette p a r m i l e s diseurs de 
l 'Empire ; Camil le le Frappeur, a th lè te ; 
Fredo e t Jul lno. c lown et Auguste d u 
Cirque Médrano de Par i s ; l e s Mayote-
rie-Andréa, du F o r u m de Liège. 

A l'issue d u concert , eut l ieu u n bal 
à grand orchestre, où se fit en tendre le 
Joyeux Carlos, d a n s l'air f ameux d u Roi 
des Resquil leurs. 

LE C O R T E G E U N I T A I R E 

Les uni ta ires ava ient organisé un 
grand cortège revendicatif . 

Rassembles 43. r u e Houchard, au s iège 
d u parti communis te , 120 à 150 mani fes 
tants , escortés par un discret service 
d'ordre que dir igeait M.Lidolf, commis 
saire de police du Blanc-Seau , parcourut 
l e s grandes artères de Tourcoing, à dix 
heures trente. 

Les mani fes tants , qui comprenaient 
nombre de f e m m e s de l'c Associat ion des 
F e m m e s contre la Guerre ». précédé de 
deux drapeaux rouges, fut très ca lme. 

n s e dis loqua s a n s incident. 

D A N S LES Q U A R T I E R S 
Tourcoing est une ville beaucoup trop 

é t endue pour que les fest iv i tés a t t irent 
la populat ion des quartiers extérieurs 
vers le Centre. Chaque quartier eut donc 
ses réjouissances : 

A la G a r e : f eu d'artifice. 
Au Bran-Pain , concerts par l 'Harmo

nie d u quartier ; lancer de bal lonnets ; 
jeux divers ; promenade musicale . 

.A la Croix-Rouge : concert par l'Har
monie de la Croix-Rouge : j e u x divers ; 
feu d'artifice. 

A la Mataenee : course pédestre, course 
de trot t inet tes , j eux de c iseaux, perche, 
échelle , carrousel cycliste, dés , etc . 

A D Point-Central : Ba l populaire ; 
concert , concours de bonnets de papier. 

A U Marlière : concert par l a Fanfare 
Cycl is te de la Marlière ; jeux e t bals. 

A n Calvaire : feu d'artifice e t bals. 
Les m ê m e s réjouissances se retrouvent 

a u Blanc-Seau , a u Fresnoy. à l a Tossée , 
Epldème, rue de Gand . aux Phalempins , 
a u Flocon-Eplnette . a u Tuleul-Piata, a u 
Virolois, aux Cinq-Voies. 

A la Tossée eu t l ieu, e n outre, u n 
grand concert ambulant .avec le concours 
d u Bigo-Jazz des Cinq-Voies et une dis
tribution monstre de friandises aux e n 
tants , s a n s oublier les Jouets... 
LA CÉRÉMONIE A L'HOTEL D E VILLE 

A 10 heures, eut l i eu à l a Mairie , s o u s 
l a présidence de M Ingnels . maire , l a 
remise d e s décorat ions d u 1er Mai. 

Eta ient présents : MM. Lenfant , c o m -
mlseaire central ; Former, chef de l a 

Sûreté ; Parsy. Brassart , Deborgher, ad
jo ints a u maire ; L. i n a u n e , consul d e 
Belgique ; Maréchal , conseil ler général 
du Nord ; Tareil , conseil ler d'arrondisse
m e n t de Tourcoing ; Delecrolx, préai
dent des Médai l lés d u Travai l ; Joly, di 
recteur des Jardins ; Sérôme, chef d u 
bureau de Ecoles ; de nombreux consei l
lers munic ipaux . 

Le Cercle Symphonique d u Flocon 
joua « L a Marsei l laise ». 

Pu i s M. A. Ingnels . maire, proaonça 
une al locution qui prend u n grand sens 
e n ce m o m e n t de crise ouvrière et dont 
nous extrayons ce qui sui t : 

« Nous al lons procéder à l a remise offi
ciel le de ces décorations. Nous voulons 
toutefois, e n ce 1er mai, jour de fête du 
prolétariat, saluer c o m m e elle le m é r i t e 
la c lasse laborieuse. 

Tout a l'heure, e n un pieux recueil le
ment , les syndicats ouvriers a u n o m de 
leur vaste organisation, la C. G. T., son t 
a l lés déposer des fleurs a u m o n u m e n t 
des v ic t imes d u travai l a u c imet ière d e 
Tourcoing. Le 1er mai , qui est pour tous 
la fête internat ionale du travail , e s t e n 
m ê m e t emps le jour du souvenir. 

» I l es t aussi le jour des revendicat ions 
sociales qui donne lieu chaque a n n é e A 
travers le monde, partout où les m a s s e s 
ouvrières son t organisées, A des m a n i f e s 
ta t ions pour la défense de leurs droits . 
Partout , les travail leurs organisés e n 
puissante syndicats , chômeurs volontai
res, fêtent le travail et l a liberté. 

» Le travail leur a foi d a n s l'avenir,, s o n 
expérience lui a ense igné que l 'act ion 
prévaut sur le rêve, qu'elle e s t s eu le fé 
conde et que le travail autrefo is méprisé , 
réservé aux esclaves et aux serfs, s'est ai 
bien réhabil i té par sa puissance m ê m e , 
qu'il es t devenu le maî tre d u m o n d e . 

» L'organisation s'est dressée d e v a n t 
la maladie , la vieil lesse et la mort qui 
accablaient surtout les ouvriers ; e l le 
s'est dressée devant les risques profes
s ionnels , le chômage , l 'accident, l ' invali
dité, parfois les sa la ires de f a m i n e ' e t 
toujours la cruelle Incertitude du lende
main, l'un des p lus grands soucis , l 'une 
des p lus grandes souf frances de l 'homme. 

» Devant cet te insécurité d u lende
main , devant le chômage , les ouvriers 
ont c lamé leur inébranlable fol d a n s u n 
avenir économique e t soc ia l meil leur. 

» L a classe ouvrière cherche à conqué
rir bien-être e t l iberté ; elle travail la 
n o n seu lement à la product ion d'incalcu
lables r ichesses , ou à la fabricat ion d e 
mervei l leuses m a c h i n e s de l'Industrie 
contemporaine , m a i s encore A la trans
format ion de l'état social e n vue d u bon
heur c o m m u n . 

» La guerre terminée, il a fal lu répa
rer se s ruines. I l e n est résulté u n tra
vail colossal de réparat ions matér ie l les M 
effectuer pour reconstituer les immeu
bles e t les s tocks de marchandi ses épui
sés, de sorte que l'activité r été considé
rable d a n s l e s a n n é e s qui o n t s u i v i 

» Nombre d'usines o n t é té agrandies , 
ont u n outi l lage perfect ionné ; d'autres 
avaient été créées e n dehors de la zone 
de c o m b a t . ; les us ines détrui tes o n t « t é 
rapidement reconst i tuées avec des outi l
lages modernes et toutes ces causes rêtM 
nies o n t provoqué de grands , m a i s dan* 
gereux progrès d a n s l a production. 

» Aujourd'hui, n o u s arrivons à l'époque 
où la c o n s o m m a t i o n se ralentit , l es be
so ins except ionne l s né s d e la crise é t a n t 
sat is fa i ts . Cet te s i tuat ion n'échappe p a s 
a l 'Administrat ion Municipale qui. a u 
m o y e n d u fonds d e c h ô m a g e ^ t e n d A p a 
rer a u plus pressé. Le Bureau de Bienfa i 
s a n c e e t toutes l e s œ u v r e s sociales de 
Tourcoing v iennent aussi e n aide a u x 
ouvriers dépourvus de travail. Mais ton
t e s e e s mesure» ne peuvent apparaître 
que c o m m e des pall iatifs e t ne so lut ion
n e n t pas la crise el le-même, quest ion 
beaucoup élevée, placée aujourd'hui s u r 
le terrain international. 

> Nous al lons procéder a m distribu
t ion des récompenses, e n mani f e s tant ce t 
espoir que la vie de s travail leurs so i t 
toujours bien assurée « t que leur vieil
l esse puisse s'écouler d a n s « n b u u h e m 
a m p l e m e n t mérité. 

» Nous espérons que tout sera tenta1 

pour que l e s confl i ts éconstalgaMS «M 
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